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Paris 1947

On m'a prie de donner ici mes impressions, recueillies au cours
d'un sejour d'une annee dans la metropole. Je ne m'attarderai pas
sur La vie parisienne en general pour entrer dans le vif du sujet qui
interessa nos lecteurs: l'homoerotisme. Le total des impressions
que j'ai eues est plutöt deprimant. L'elite qui comprend des gens
comme Jean Cocteau et Jean Marals mise ä part, nous rencontrons ä

Paris une vraie prostitution professionnelle tres attristante, qui heu-
reusement n'existe pas dans notre pays. L'Avenue Gabriel pres du
Rond-Point des Champs-Elysees est Je lieu de rencontre de ces
messieurs, on y rencontre toutes les classes sociales, de la high-
class jusqu'ä la pegre. Plus elegants, deux dancings nous ouvrent
leurs portes, ,,La vie en rose", rue Pigalle, cabaret tres select, mon-
dain avec des attractions meme en travesti, et „Mon jardin", rue dc
Bruxelles, plus populaire. Pres de la Bastille, rue de Lappe, des
bals musette comme ,,Cri-Cri" et „Marie-Jo", moins a conseiller en
raison des nombreuses attaques nocturnes et rafles de police. Le
Frangais en general ne cherche dans l'homoerotisme que son
plaisir. II aime tres souvent la femme, et ne fait l'amour avec un
gargon que pour subir une sensation nouvelle. La societe, l'elite de
nos milieux ne sort pour ainsi dire pas. Cocteau et Marais tiennent
ä conserver leur prestige. On les voit dans les reunions mondaines,
Cocteau donnant le bras -a Celimene Cecile Sorel, Marais en com-
pagnie de Mine. Edwige Feuillere, la Garbo frangaise, la plus grande
comedienne frangaise de nos jours aux gouts tres prononces pour
les femmes, ce qui peut faire changer l'affiche du theatre Ulberlot.
Monsieur Edwige Feuillere et Mademoiselle Jean Marais dans
„L'aigle a deux tetes", piece en trois actes de Jean Cocteau. Je suis
navre d'etre aussi pessimiste dans mes jugements. Mais il est vrai
qu'un peuple aussi spiritual que les Frangais ne voie qu'une
affaire de pure sensualite dans une tendance pour laquelle d'autres
souffrent et luttent. Le ,.Constellation", le bar au 1er etage du
„Boeuf sur le Toit", rue du Colisee, est le lieu de rencontre de nos
semblables americains, le „Festival", rue du Colisee, meilleur marche
au point de vue prix, tres mixte au point de vue clientele, lieu de
rendez-vous de la „pedale" internationale et universelle, toutes les
nations, Suisse indue. II est, difficile de se faire de vrais amis ä Paris,
le Parisien est superficiel par definition, il cherche a s'amuser
pour une nuit, s'il a caractere plus grave, il vit avec son ami
constant, formant menage, Cocteau-Marais, 1er exemple. Je terminerai
ce petit apergu en precisant que je suis dispose a conseiller chaque
Suisse allant ä Paris, par patriotisme et charite, pour qu'il 11c soil
pas bafoue et trompe comme rna pauvre personne l'a ete.

Edgar.
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